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C'est parti, la décision de présen­
ter un candidat communiste à l'élec­
tion présidentielle, la ratification de 
la candidab.lre de Robert Huc par la 
conférence nationale du PCF. Deux 
décisions qui, après 4 semaines de 
campagne, montrent qu'elles corres-~ 
pondent et étaient attendues par des 
milliers et des milliers de personnes 
qui partout expriment une soif de 
changement, de renouveau. 

Les citoyens ont besoin que soient 
développées des idées sur lesquel­
les ils peuvent s'appuyer et recon­
naître leurs aspirations. Toutes les 
rencontres, les initiatives organisées 
confirmènt que l'espace de dialogue 
entre les communistes et les gens est 
bien réel. Il s'est élargi avec 

la montée des luttes, avec l'expérience que les Frahçaises et Fran­
çais vivent et ont vécue depuis plus d'une décennie. 

Le problème posé, n'est pas que les citoyens en ont assez de 
la politique, il est qu'ils ne supportent plus ce qui se pratique 
et dans lequel ils ne retrouvent pas leurs préoccupations, la poli­
tique politicienne, celle des petites phrases, celle des médias 
qui traitent l'élection présidentielle comme une course de 
chevaux. 

Bien au contraire Robert Hue met la politique au service des 
gens: 

- Que faut-ü pour relancer l'économie ? Il faut une relance 
de la consommation. 

- Que faut-ü pour relancer la consommation ? Une hausse 
des salaires. 

- C'est possible ? Oui, il suffirait de prendre 200 milliards 
sur les 1270 milliards de profits des entreprises pour augmenter 
de 1 000 F tous les salaires inférieurs à 15 000 F. 

Cette relance permettrait aussi d'embaucher et de transfor­
mer des milliers d'emplois précaires de jeunes en emplois 
stables. 

L'école, l'université, lafonnation : prenons 70 milliards sur 
les 613 votés en 1994 pour la loi de programmation militaire .. , 

Tous ces problèmes qui se posent à l'échelon national sont 
aussi ceux de notre département, avec la fermeture de Dim, la 
délocalisation de Chantelle, la politique de réduction d'effectifs 
aux Chantiers Navals, l'Université de Nantes surchargée ... 

Ainsi il apparaît dès le départ de la campagne que le candidat 
communiste parle un autre langage, il écoute, chjffre, donne une 
vie aux aspirations des gens. 

Loin des querelles de personnes, de la remise en cause des 
avantages acquis, le candidat communiste fait entendre la voix 
du peuple. La voix du bon sens pop).llaire qui _rèfuse d'accepter 
que la société devienne de plus en plus inhumaine. Qui refusë 
de se résigner au sort fait à la jeunesse. 

Dans ce grand débat démocratique, les communistes amènent 
leurs propositions. La Fête de Nantes et de Jj\ggJo sera un grand 
moment, un moment très fort où l'on fera de la politique, ce 
sera une étape importante pour que chaque communiste, cha­
que sympathisant, s'engage dans la bataille pour que, comme 
di~ Robert Hue : " Vaspiration au renouveau est si forte que 
si elle parvient à s'exprimer lors de l'élection présidentielle, 
elle rendra possible ce qui paraît aujourd'hui hors de 
portée ... 

~94, nouveau record 
pour les Profiffi : 1270 milliards 
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Pour une 
autre politique 

SOMMAIRE 
• Les jeunes veulent être 
des citoyens -Réactions aux 
mesures annoncées 

(Pa~2) 

• La fête et son meeting 
lance la campagne des pré­
sidentielles dans le départe­
ment 

(Page 3) 

• CHANTELLE, une lutte 
porteuse d'espoir, loin 
d'être terminée 
Les mauvaises notes de 
BALLADUR 

(Page 4) 

• Ecole : la réponse àu 
mépris du Ministre 
La Navale : l'argent pour la 
spéculation ou l'emploi ? 
Les communistes propo­
sent. 
Congrès de l'ANECR 
L'emploi au cœur des 
préoccupations de nos 
maires 

(Page 5) 

Les Nouvelles vous aident à 
préparer les fêtes de fin 
d'année 

(Page 6) 

Les finances, un problème 
incontournable pour mener 
la lutte 
La vente de l'HUMA 
DIMANCHE, un bilan 
prometteur 
3 semaines pour s'inscrire 
sur les listes électorales, uti­
lisons nos droits 

(Page 7) 

Uavenir 
-, ~e la 
~t Jeunesse, 
li 

:, une quesdon, 
incontournable 
de la campagne 



POLITIQUE 
. , , 
CE N'EST PAS UN CONFLIT DE GENERATION, , , 

C'EST DE LA PLACE DES JEUNES DANS· LA SOCIETE 
QU'IL EST QUESTION 

Une société se juge à ce qu'elle fait de sa jeunesse. A ce qu'elle fait de la formation et de 
la recherche. Dans tous les cas, il s'agit de l'avenir. Sur ces terrains de choix, le gouverne­
ment tourne le dos aux besoins. Le chômage touche les jeunes en priorité, et quand ils tra­
vaillent ils ne bénéficient pas, pour la plupart d'entre eux, de statuts ou de conventions col­
lectives. Leurs emplois sont précaires, fragiles, mal rémunérés. Devant cette véritable catas­
trophe nationale, comment se satisfaire des réponses d'accompagnement à la crise qui se résu­
ment à des stages d'insertion et au .•• chômage. Les jeunes sont pour la plupart qualifiés, 
ils aspirent à construire leur vie dans la durée, à se projeter dans l'avenir. Ils ont besoin de 
travail, d'emplois stables, de revenus décents. La France se doit d'investir dans la jeunesse, 
de lui donner les moyens de vivre, non de sùrvivre. 

UN PLAN D'URGENCE POUR L'EMPWI DF.S JEUNF.S 
Des millions de 1àmilles ne 

supportent plus que les jeu­
nes, les 18-25 ans, soient les 
premières victimes des choix 
gouvernementaux. De nom­
breux jeunes eux-mêmes se 
vivent comme" la génération 
sacrifiée •. Pour qu'enfin la 
~unesse ait la vie et l'avenir 
_qu'elle mérite, de nouvelles 
·4onquêtes sociales sont 
nécessaires. Avec les jeunes, 

Point de vue 

par Jean-Phlllppe 
LE GAL 
secrétaire de la . 
Jeunesse 
Communiste · 

Robert Hue veut définir et 
imposer un véritable plan 
d'urgence pour l'emploi. 
Tous les salariés et les famil­
les sont concernés. C'est une 
des questions que nous ren­
drons ensemble incontourna­
ble, lors de l'élection 
présidentielle. 

Voici les mesures concrè­
tes que Robert Hue propose 
pour le débat et l'action : 

- Transformer les 500 000 
emplois précaires de jeunes 
en emplois stables et norma­
lement rémunérés. 

- Attribuer à des jeunes 
50 % des centaines de mil­
liers d'emplois à créer dans 
les services de santé, d'ensei­
gnement, de transport, de 
conununication .. . 

- Prélever 70 milliards de 
francs sur les 600 milliards 

\Otés pour la loi de program­
mation militaire afin de 
financer un plan de forma­
tion visant à réduire le nom­
bre de jeunes sortant du 
système scolaire sans 
qualification. 

- Interdire les pratiques de 
bas salaires et de discrimina­
tions à l'égard des jeunes 
salariés. 

67 ~ des jeunes estiment être une géné't'ation sacrifiée. C'est pourquoi les jeu­
nes. qui ont~ massi\'CDlCDt au questionnaire Balladur, ~nten droit d'atten­
dre du Gouvernement des propositions concrtres. 

Ls atœndent des mesures qui s'attaquent au mnd de leurs problèmes. comme en 
finir avec la ~té et les contrall bidons qui gangrènent la société, pour acc6-
der enfin à un vrai emploi, avec un salaitc correspondant au niveau de fonnatioo. 

C'est pour cela qu'ils étaient des milliers dans la rue, au mois de mars, contre 
le SMIC jeunes. qu'ils jugaient inacceptable et qui remettait en eaust la forma­
tion et les dipl&nes. 

C'est pour être respectés dans leur dignité de jeunes travailleurs que les jeunes 
empl~s dans les Mc Do se sont syndiqu6s. et ont lutté pour de meilleures con­
ditions de travail. 

Gr&ce à leur action dans de nombreuses villes dont Nantes. ils ont fait plier le 
géant am6ricain de la restauration rapide. · 

.Ls jeunes veulent également des mayens pour se former et s'épanouir à l'école, 
en fonction de leurs aspirations. 

C 'est en luuant que plusieurs centaines de jeunes ont obtenu des places supplé­
mentaires dans les lycées et les files lôrs de la derni~re ren~ scolaire. 

Ls jeunes communistes ont pu se rendre compte et ~ri fier cet état d'esprit qui 
traverse actuelletnènt la jeunesse en allant discuter et d6battre dans les quartiers, 
les lycées et l'Université. 

L ~sultat de ces d6bacs : 36 ~sions à la Jeunesse Communiste, dont 7 dèvant 
l~NPE Haluc~re à Nantes. 

T outcs ces a~sions ne sont pas le fruit du hasard, mais bien la volonté de cha­
que jeune de participer à la soci~~. ne pà.s se laisser faire par un pouvoir qui 
voudrait rout faire à leur place pour mieux les exploiter. 

Jeune Communiste. entre l'homme et l'argent, notre choix est clair. 

Nous soumettons à raction. au ~bat. s id6es moiutionnaires pour s'attaquer 
aux vrais probl~mca et changer rapidement la vie. 

ACTIONS 
LYCÉE CARCOUET : lundi 14 novembre, distribution d'un tract de la JC, sur 5 idées révolutionnaires pour mettre l'avis 
des jeunes au pouvoir. L'idée de prendre l'argent des armes pour l'école est discutée avec les lycéens, 7 jeunes s'organisent et 
décident de tàire une pétition pour la faire passer dans les faits. 

LYCÉE PROFF.SSIONNEL l\11CHELEf : mardi matin, les JC de Michelet proposent une pétition à leurs copains, 
pour obtenir une formation de qualité et ne plus ~tre obligés de rtnover eux-mémes leur établissement, 22 jeunes adhèrent. .. 

A.N.P.E. LA BEAUJOIRE: mardi de 9 h 30 à 10 h 30 initiative devant li\NPE: 7 chômeurs décident de s'organiser 
à la JC pour aller ensemble chercher les fonds d'aide sociale. Une réunion, est prévue pour remplir les dossiers et les porter 
ensemble à li\SSEDIC ... 
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REACTIONS 
LES JEUNES VEULENT 

ÊTRE CITOYENS 
Alors que les jeunes ont 
crié si fort lors de la lutte 
contre le CIP leur exi­
gence de se faire enten­
dre, les 57 propositions 
du Comité de consulta­
tion et les 29 mesures 
retenues par le gouver­
nement peuvent-elles 
être considérées comme 
une grande avancée 
pour la jeunesse ? 

Absolument pas. En 
effet, après le CIP, Balla­
dur s'est trouvé face à une 
véritable gageure : conti­
nuer à mettre en place 
cette « autre société ,. dont 
rêve la bourgeoisie, tout 
en semblant répondre aux 
exigences de la jeunesse. 
En semblant répondre, et 
en semblant seulement ! 

Car le 1,6 million de 
jeunes (sur 9 millions ... ) 
qui a répondu, s'en est 
servi pour réaffirmer ses 
attentes et ses exigences. 
Face à cela les mesures 
proposées ne sont que 
poudre aux yeux, « jeu­
nes, demain on rase gra­
tis » pouvait-on lire dans 
la presse. 

Certaines mesures sont 
certes positives et on a 
envie de dire « chiche •, 
mais pas un mot n'est dit 
sur leur mise en place 
et leur financement. 

Aux aspirations de la 
jeunesse concernant 
l'école, l'emploi, pour en 
finir avec la précarité, les 
contrats " bidons •, le 
gouvernement répond par 
des mesures " poudre aux 
yeux •. Il s'agit bien là, 
d'un choix s'inscrivant 
dans une politique au seul 
service de la loi du FRIC, 
au service de Maas­
tricht. 

Les réponses au ques­
tionnaire Balladur, 
comme les sondages, 
montrent qu'une majorité 
d'entre eux dit vouloir 
changer la société. 

Leur colère face à la loi 
de l'argent, à l'exclusion, 
à la montée de la drogue, 
est justifiée. Il n'y a là rien 
de fatal, c'est le résultat de 
choix politiques contre 
lesquels il est urgent de se 
rassembler. 

Il est possible de stop­
per le chômage et les 
emplois précaires : 

- par exemple, en 
transformant les CES du 
lycée, de l'hôpital, de la 
mairie de Saint-Nazaire 
en emplois stables ; 

D'autres ne mangent pas 
de pain, tandis que 
d'autres, beaucoup plus 
graves, rejoignent des pro­
jets gouvernementaux 
déjà connus ! 

Et face à celà, que pro­
posent les étudiants et 
jeunes communistes. •• et 
quels moyens ont-ils 
pour faire avancer leurs 
propositions ? 

Les cercles de l'U.E.C. 
et de la J.C. se proposent 
de soumettre à la lutte, au 
débat 5 idées révolution­
naires qui, si elles étaient 
mises en œuvre, change­
raient immédiatement la 
vie de millions de jeunes 
et d'étudiants ; 5 idées 
mettant en accusation le 
capitalisme et les injusti­
ces qu'il instaure : « Abo­
lir la précarité » ; « 114 
des profits des milliardai­
res pour nos salaires » ; 
« L'argent des armes à 
l 'école » ; « Stopper le 
commerce des armes et de 
la drogue » : « Vivre et 
décider cl 100 % ». 

Mais tout cela pose la 
question de l'influence des 
étudiants et jeunes com­
munistes. Travaillons-y. 

Erwan MAHE 

- en obtenant la réduc­
tion du temps de travail à 
35 heures, ne serait-ce 
qu'aux chantiers, c'est 
immédiatement 50 em­
plois; 

Cela mérite débats, ren­
contres, dialogues entre 
jeunes et salariés des 
entreprises. 

Pour leur part, les mili­
tants du Parti Communiste 
Français sont engagés 
dans l'action pour la créa­
tion d'emplois stables et 
avec leurs propositions, 
leurs conceptions de faire 
de la politique, ils s'oppo­
sent aux choix qui sacri­
fient la jeunesse sur l'autel 
du FRIC, faisant de cha­
que citoyen un acteur et 
un auteur des change­
ments nécessaires. 

Les mesures annon­
cées, ne règlent rien sur le 
fond! 

L'ambition des commu­
nistes est d'être utile aux 
jeunes qui veulent se ras­
sembler et agir pour chan­
ger la vie, la société, 
construire un autre avenir. 

Jean-René TEILLANT 



--- ----

LA FETE 

LA FÊTE DE NANTES ET DE UAGGLO 
Dès 11 heures, iusqu'à 22 heures : Dimanche 

Halle de la Trocardière à Rezé 
avec Henri Malberg membre du comité natiOnal 

4 
Décembre 

Asstirons le succès de-la fête 
Cette année, la jëte change. de ton, de dimension, ce sera la première grande 

rencontre au niveau de l'agglomération, après notre décision de présenter une can­
didature à l'élection présidentielle, celle de notre camarade Robert Hue. 

Ce sera le lancement de la campagne, au niveau de notre département. R est 
de notre responsabilité à tous d'en assurer le succès, en invitant parents, amis, 
collègues à faire la fête, et à débattre avec nous. · 

14 h 
DEBATS 

15 h 

FACE AUX ENJEUX DE SOCIETE: 

UUniversité face à son avenir 
Le SIDA 
des DÉBATS pluralistes avec la rencontre et l'avis de professionnels et 
de responsables d'Associations (voir page 5) 

~1EETING 16 h Henri MALBERG 
les communistes à l'offensive dans tous les domaines 

17 h POUR SE DISTRAIRE 

- Un grand spectacle -
Après plus de 50 villes 

à travers tout le Pays, 
enfin sur notre Région dans 
.une Unique Représentation 

·19 heures 
à 21 heures ERIC HONSTETTRE VARIETES 

le dimanche 

midi et soir 

~ A"Oa··' / SL' O'ff/ ' A" rJ?Yh'""# SL' V'BA 

RESTAURANT 

Chez Marx'ims 
un repas gourmet à 70 Francs 

Chez Daniel 
dans une ambiance conviviale 
repas à 50 Francs 

Votre vignette-bon de soutien de 20 F vous donne droit à /'entrée gratuite et vous permettra de partici­
per au tirage de la tombola où seront attribués de nombreux lots. 

10UTE LA JOURNEE 
DANS LES STANDS 

La tète, c'est également la participation de cen-
1 taines d'hommes, et de femmes qui à travers 
leurs stands vous proposeront une grande diver­
sité d'expositions, de débats, de jeux et de dégus­
tations, parmi lesquels : 

• Un débat non stop sur les questions agrico­
les dans une ferme reconstituée autour d'ani­
maux vivants avec les cellules de la Chapelle­
sur-Erdre et de Treillières. 

• Une exposition sur le droit de vote des fem­
mes par la cellule Fortin de Rezé. 

• Un débat à 13 h 30 avec Roland PASSEVANT 
autour de son livre « L'Hiver Rouge». 

• La possibilité de déguster des bières fines au 
palais de la bière de la Basse-Loire. 

• De multiples jeux parmi lesquels le mini golf 
des territoriaux de Nantes, le tir au but de la 
cellule Billaux de Saint-Sébastien, le tir au pis­
tolet des cheminots de Nantes .. . 

• Une collection de photographies sur la Libé­
ration du quartier Nord de Nantes. 

• La rencontre avec les habitants Des Derval­
lières et la cellule Joliot Curie, sur les questions 
du logement social. 

• La rencontre avec les salariés de 1 i\rsenal 
d'Indret sur les problèmes de la défense 
nationale. 

• Une dégustation de moules avec les chemi­
nots de Nantes et de frites avec la cellule du 
Vieux Doulon. 

• La curiosité autour de l'exposition de vieux 
outils des vignerons du pays du Muscadet par 
les cellules du vignoble. 

• Une exposition d 'oiseaux naturalisés par la 
cellule Bellanger des Cheminots. 

• La rencontre avec les « CHANTELLE » au 
stand de Saint-Herblain Gesvres et Cens .. . 
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POLITIQUE 

CHANTELLE 
12 mois d'une lutte exemplaire, porteuse d'espoir 

qui a permis aux salariés de relever la tête 
et dénoncer la politique de droite au service de l'argent roi. 

our nous le conflit n'est pas terminé 
Si la direction a pu appli- Nous pensons qu'il faut ren-

quer sa décision de fermeture dre hommage à ces salariés, 
c'est bien le résultat et l'appli- essentiellement des femmes, 
cation d'une politique de qui travaillant dans une 
droite.qui j>ermet au patronat société financièrement saine 
de brader notre industrie. se sont battus pendant près de 

Mais CHANTELLE c'est doure mois pour défendre 
deux cents salariés avec qui non seulement leur emploi, 
nous avons défilé, dialogué, mais une activité économi-
que nous avons interviewés, que importante et rentable au 
photographiés en suivant ce niveau de l'agglomération et 
conflit au long des mois. de la région. 

.Qe l'intelligence qui disparaît 
Une entreprise qui ferme, pàr la lutte unitaire des sala-

c'est de la vie qui meurt, de riés qui à travers leur emploi 
l'intelligence qui disparaît, rejoignait l'intérêt national, il 
celle de ces deux cents fem- est aussi exemplaire de la 
mes et hommes qui étaient politique menée par les gou-
les réalisateurs d'articles de vemements successifs con-
qualité, qui participaient au cernant les délocalisations et 
renom de notre région. par le dernier en date, celui 

Si ce conflit est exempla4e de M. Balladur. 

Un peu d'histoir~ 
La détermination des sala­

riés,' de leurs syndicats, a 
petit à petit mobilisé sur le 
plan local, de plus en plus de 
personnes, d'élus. Face à ce 
combat courageux pour leur· 
emploi, leur entreprise, il est 
permis de penser que les 
• CHANTELLE ,. méri ­

.taient mieux que l'article 
publié par Ouest-France dans 
son édition du 15 novembre. 

Si vous permettez, M. Marc 
Pennec je vous cite : • Vive 
riposte to~ azimuts. Celle 
des syndicats CFDT et CGF 

tvidemment, mais aussi de 
Jean-Marc Ayrault, Brigitte 
Ayrault (Conseiller Gtnéral), 
Charles Gautier (Maire de 
Saint-Herblain), d 'Elisabeth 
Hubert (Député RPRj •. 

Vous omettez de citer et 
d'inclure dans votre chrono­
logie, la position et les initia­
tives des communistes, de la 
Fédération de Loire­
Atlantique, de Jean-Louis Le 
Corre Conseiller. Général et 
des Députés Communistes 
qui sont intervenus tout au 
long du conflit. 

J 
Jean-Louis Le Corre à l'issue de la réunion du Con­
seü Général. 
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En tant que communistes, 
nous pouvons nous féliciter 
d'avoir étt aux côtés des sala­
riés depuis le début du 
conflit. 

Le Parti Communiste 

s'était engagé auprès des sala­
riés à faire apparaître et à 
dénoncer ce qui était au cœur 
de ce conflit : l'autorisation 
de délocaliser les entreprises 
à l'étranger au nom du profit 
contre les" hommes"· 

Tous d'accord? Alors passons aux acte.11 !! 
Le 7 juin Jean-Louis Le Herblain, débattre avec les 

Corre, Conseiller Général salariés, leurs organisations 
Communiste de Loire- syndicales et présenter le 
Atlantique, intervient devant projet de loi anti-
cette assemblée. Il avait pro- délocalisation, déposé par les 
posé un débat sur les déloca- Députés Communistes sur Je 
lisations. Face à cette bureau de l'Assemblée 
demande, le Président pro- Nationale. 
pose un vœu qui, bien que Au fur et à mesure des pri-
demandant à l'unanimité que ses de position et en particu-
CHANTEL.LE reste à Saint- lier après le vœu unanime du 
Herblain, fait confiance au Conseil Général. Notre pro-
gouvemement pour trouver position a été : aujourd'hui, 
une solution. tout le monde est d'accord 

Georges Marchais, Député pour que CHANTELLE 
du Val de Marne, départe- reste à Saint-Herblain, 
ment où l'Entreprise CHAN- alors concrétisons ces 
TELLE a son siège, inter- déclarations. 
vient à plusieurs reprises, en Notre interpellation à 
particulier en écrivant au l'égard de l'ensemble des 
Ministre du Travail pour lui Députés et Sénateurs du 
demander de bloquer la déci- Dé"partement a été de leur 
sion. Il fait part de ses proposer de passer aux 
démarches par écrit aux sala- actes : en exigeant la mise 
riés de CHANTELLE. à l'ordre du jour de 

Le 27 juin Maxim Gre- l'~mblée Nationale de ce 
metz, Député Communiste, projet anti-délocalisation et 
responsable du Secteur d'en débattre sans préjuger 
Entreprise, vient à Saint- de l'issue. 

La nécessité de créer un autre rapport de 
forces 

Il est regrettable qu'aucun 
Député, Sénateur, quelles 
que soient leur couleur poli­
tique et leurs déclarations (en 
dehors des 25 députés com­
munistes à l'origine du pro­
jet). ne l'ai fait. 

Ils portent par cette 
absence d'exigence pour que 
cette question soit débattue 
au Parlement, une lourde res­
ponsabilité quant à la situa­
tion actuelle des salariés de 
CHANTELLE. 

Pour éviter de telles situa­
tions, pour que soient prises 
en compte les justes revendi­
cations et aspirations des 
gens, il faut créer un autre 
rapport de force. 

Nous pensons ,que le résul­
tat du conflit Chantelle 
n'aurait pas été le même si le 
P.C.F. avait été plus fort. 

Plus que jamais nous 
devons rassembler contre la 
politique et les mesures de la 
droite et du patronat. 

Les batailles électorales de 
ces prochains mois vont per­
mettre à notre Parti, ses can­
didats, de conduire un grand 
débat national en faveur des 
idées de progrès, du rôle de 
l'argent, des élus, quelle 
place doit amir le Parti Com­
muniste Français pour être 
l'outil dont les gens ont 
besoin pour changer la vie. 

Jean-Claude SALOMON 

LES MAUVAISES 
NOTES 

Reprise... du chômage 
Le « ça va mieux ,. 

du premier ministre se 
heurte à la réalité des 
faits. 

En deux mois, le 
nombre de chômeurs a 
progressé de 27 000. 

et de femmes sont en 
manque d'emploi. 

3 351 000 inscrits à 
lJ\NPE 

158 000 chômeurs en 
fonnation 

405 000 CES 
73 400 contrats de 

conversion De plus, le travail 
précaire a augmenté de 
46 % à l'automne. 

490 oo'o chômeurs 
jugés trop âgés 

La réalité, c'est que 
cinq millions d'hommes 

3 81 000 au RMI 
(hors ANPE). 

En 1979, sept jeunes sur dix obtenaient un emploi 
à la fin de leurs études, quel que soit le niveau d'étu­
des et le diplôme obtenu, et même sans diplôme. 
Il n'y en a plus que trois sur dix ! Pourtant le nom­
bre de jeunes qualifiés a augmenté et le niveau de 
fonnation aussi. · 

COUTS SALARIAUX HORAIRF.S 
DANS L'INDUSTRIE (en USS) 

PAYS 1991 (S) 1991 (S)* 

Allemagne de l'Ouest.. 22,5 24,9 
Belgique ............. 19,5 21,0 
Pays-Bas ....... .... .. 18,4 19,8 
Suède ...... .. . . ..... 21,5 18,3 
Allemagne (nouveaux Linder) 14,6 17,3 
Japon ........ . ....... 13,2 16,9 
Etats-Unis ............ 15,3 16,4 
France ............. 15,3 16,2 

· Italie ...... . ........ . 17,4 14,8 
R-U ..... . ........... 13,4 12,4 

• Estimalioo Source Mapn Slanley 

Les coùts salariaux seraient-ils trop 
éle\és pour créer des emplois '? 
f~\l"X, la Frann.· t•st en 8• position sur ks IO 
pa~s industrialbés. 

RENDEMENT SUR ŒS ACTIONS 
A LA BOURSE 

FRANCE 
PAYS-BAS 

R-U 

ALLEMAGNE 

SUISSE 

JAPON 

ETATS-UNIS 

AUSTRALIE 

ITALIE 

CANADA 

• 

-. 
• 

-. 

.. 

it 
1 

-. ÂdMl1S 

CJ 
Obiqafm 

. 
~ 

0 1 t 1 1 S t 1 1 1 JO 1 1 t t 15 1 1 1 t 31 
Sœn:e : Union des Ba!Xjues Suisses • Phili~ & Drew 

La France manquerait-elle d'argent 
pour investir, augmenter les salaires et 
créer des emplois '? 
l·~\l"X, la Frann• est en f"· position mec des 
taux de profits records. 
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CONGRÈS DE L'ANECR 
2-3 et 4 décembre 1994 

Les 2-3 et 4 décembre prochain va se dérouler le 
Congrès de !'Association Nationale des Elus Commu­
nistes et Républicains. Quatre délégués de l'ANECR 
de Loire-Atlantique vont y participer : Marc Justy, 
Maire de Saint-Joachim, Président de l'Association 
Départementale, Claude Constant, Adjoint au Maire 
de Nantes, Maurice Rocher, Conseiller Municipal de 
Saint-Na7.aire et Christian Pelloquet, Conseiller 
Municipal de Couëron. 

Le mot de Marc Justy 
responsable Départemental des Flus Communistes et Républicains 

Deux questions fon­
damentales touchant au 
rôle des collectivités 
locales devraient être 
débattues à ce Con­
grès : la s ituation de la 
jeunesse et l'écart tou­
jours plus important 
entre les responsabilités 
sans cesse élargies 
dévolues aux collectivi­
tés et la baisse relative 
des concours financiers 
transférés par l'Etat. 
Bien entendu, ces tra­
vaux se dérouleront 
dans un contexte 
dominé par une puis­
sante crise sociale et par 
la proximité des élec­
tions présidentielles et 
municipales. 

L'emploi sera au 
('.œur des préoccupa­
tions des délégués au 
Congrès. En effet, l'Etat 
tente de renvoyer sur les 
Maires et les Elus 
Locaux les responsabi­
lités du chômage, alors 
que le Gouvernement 
mène une politique qui 
favorise la haute finance 
au détriment des inves­
tissements productifs 
créateurs d'emplois. De 
plus l'Etat réduit les 
moyens financiers des 
collectivités locales : 
D.G.F ... Cela n'est pas 
sans conséquence sur 
l'activité économique et 
sur l'emploi. 

Par ailleurs, nous 

NAVALE: 

aurons le souci de pro­
duire des efforts encore 
plus importants que par 
le passé, pour associer 
le plus grand nombre de 
citcyens à la préparation 
des élections municipa­
les, tant pour l'élabora­
tion des objectifs à pro­
poser à la population 
que pour celle des lis­
tes d'Union des Forces 
de Gauche et de 
Progrès. 

C'est dans ce sens 
que la délégation de 
Loire-Atlantique parti­
cipe à ce 8° Congrès de 
l~NECR. 

Marc JUSI'Y 

l'argent public doit servir à créer des emplois 
L'action engagée par la 

population de la région 
.nazairienne, dont LES 
NOUVELLES se sont fait 
l'écho, a permis de faire 
reculer la Commission 
Européenne sur son 
objectif de suppression 
des c aides • . Un tel suc­
cès, outre le fait qu'il 
apporte la preuve qu'en se 
rassemblant, il est possi­
ble de bousculer les 
objectifs de ceux qui gou­
vernent, a fait naître un 
réel espoir pour tous ces 
hommes, ces femmes, ces 
jeunes qui recherchent un 
emploi. 

Au lieu de répondre à 
ces attentes, Monsieur 
Garnier, député RPR, 
propose de poursuivre la 
politique de diminution 
des effectifs. Une telle 
démarche illustre la 
volonté d'utiliser l'argent 
public pour augmenter les 
profits en spéculant. 

Alors que s'exprime à 
St Nazaire, comme dans 
tout le pays, une forte exi­
gence pour que l'argent 
serve à créer des emplois, 

à financer les 35 Heures, 
les départs à 55 ans, de 
meilleurs salaires, Mon­
sieur Garnier veut impo­
ser de nouveaux sacrifices 
aux salariés des chantiers 
et enlève toutes perspecti­
ves d'emploi aux 
chômeurs. 
Les réactions qui condam· 
nent cette politique sont 
nombreuses, elles expri­
ment au contraire l'exi­
gence d'arrêter la casse de 
l'emploi, du cheminement 
vers l'exclusion. 
La population, les salariés 
des Chantiers, les organi­
sations syndicales, les élus 
locaux doivent connaître 
le montant des aides 
européennes. · 

Comment, en effet, 
accepter qu 'après avoir 
obtenu des commandes, 
grâce aux aides, il n'y 
aurait pas de possibilité 
de créer des emplois ? 

Il y a bien urgence à 
construire du neuf, à faire 
vivre, comme le propose 
les Communistes, des 
solutions qui débouchent 
sur la création d'emploi en 

utilisant l'argent autre­
ment. 

Que dans son édition du· 
18.11.94, en page de St 
Nazaire, OUEST­
FRANCE, relatant la let­
tre adressée à Monsieur 
Garnier et au Premier 
Ministre, fasse tant 
d'efforts pour éviter de 
porter à la connaissance 
de ses lecteurs les propo­
sitions des communistes, 
montre une nouvelle fois, 
qui utilise la langue de 
bois. 

Au moment où, tant de 
voix s'élèvent pour con· 
damner la politique de 
l'Argent-Roi, les commu­
nistes engagent avec con­
fiance le débat sur leurs 
propositions, qui, pour 
être mise en œuvre, 
appellent à bousculer le 
débat politicien, la politi­
que politicienne qui écarte 
ceux qui ont le plus besoin 
de dialoguer autour de 
solutions porteuses-d'~e­
nir, qui placent l'homme 
au centre des préoccupa· 
tions. 

• 

ECOLE: 
Le refus d'être sacrifiés 

120 000 dans la rue pour de l'éritables mesures pour 
l'école, à la hauteur des besoins de notre temps et des 
ambitions. 

Pour notre région ils étaient 15 000 à Rennes bien 
que l'accord n'ait pu se faire sur une manifestation 
unitaire lors de la réunion du .. Collectif du 16 
janvier ... 
• Les choix du Gouvernement Balladur annoncés par 

l'intermédiaire de son Ministre Bayrou ne sont pas 
à la hauteur des besoins et de loin le système de for­
mation français est inadapté, dans ses méthodes, son 
contenu et ses moyens, à un enseignement de masse 
qui donnerait à tous une chance de réussir, de s'épa­
nouir et de maîtriser son avenir. 

Nicole Borvo : la réponse au mépris 
Nicole Borvo, membre réponse à M. Balladur sur 

du Comité national du la façon méprisante dont 
PCF, a déclaré au terme il traite les jeunes avec ses 
de la manifestation : 29 propositions dérisoi-
c Cette journée constitue res, alors qu'ils revendi-
une réponse à M. Bayrou quent, notamment, une 
et à sa prétendue pro- fonnation de qualité et les 
grammation pour le moyens qui pennettent de 
système éducatif, qui ne l'assurer. J'en conclus à 
prend en compte, ni les l'exi5tence de larges pos-
besoins en postes d'ensei- sibilités de rencontre entre 
gnants, ni ceux en matière ces aspirations et les pro-
de gratuité. Encore moins wsitions de Robert Hue 
l'exigence d'une nouvelle pour transformer les 
étape de la démocratisa- emplois précaires en 
tion, donc celle du déve- emplois stables, pour don· 
loppement et de la moder- ner à tous une formation 
nisation du service public. professionnelle adaptée 
Le défilé auquel je viens aux besoins de notre 
de participer, comme les temps, avec le transfert à 
informations qui nous cet effet de crédits desti-
parviennent de province, nés à l'armement •. 
constituent également une 

Enseignement supérieur: 
Un budget de pénurie pour 1995 

Comme l'ont montré les 
députés communistes 
dans le récent débat bud· 
gétaire consacré à l'ensei­
gnement supérieur, le 
budget pour 1995 non seu­
lement ne répond ni à 
l'attente des étudiants, ni 
à celle des personnels, 
mais il tourne le dos à 
l'emploi. 

En effet, alors que 
20 000 diplômés figurent 
sur les listes d'aptitudes à 
la fonctiôn d'enseignants­
chercheurs et qu'il serait 

nécessaire de créer cha­
que année 5 000 postes, 
seulement 1 000 postes 
sont prévus au budget 95. 
Par contre, les heures sup­
plémentaires représentent 
l'équivalent de 26 000 
emplois (sur 66 000 pos­
tes) . Ce budget, en l'état, 
se traduira donc sur le ter­
rain par de nouvelles 
aggravations des condi­
tions d'études et de travail, 
et par l'accélération d'une 
politique fondamentale· 
ment inégalitaire. 

A 1S heures 
sur la fête 

SIDA 
D'aucun déclarent 

priorité absolue la 
lutte contre le SIDA. 
En France, il y a , 10 

ans, on recensait offi­

ciellement 221 mala­
des. Aujourd'hui, ils 

sont près de 40 000. 
Où en est la recher­

che ? Où en est la pré­

vention? Au-delà, se 
posent d'autres ques­

tions : l'égalité d'accès 

aux soins en France et 
dans le monde, les 

moyens donnés à la 
recherche scientifi­

que, à la santé, le 
combat contre l'exclu­

sion ... 
Dans le cadre de la 

semaine d'initiatives 
et d'actions, autour de 

la journée mondiale 
contre le SIDA du 1er 
décembre, le Parti 
Communiste Français 
organise lors de sa tète 
de Nantes et de 

ll\gglo le dimanche 4 
décembre à 15 heures, 
hall de la Trocardière 

à Rezé, un débat 

public sur ces ques­

tions. Y participeront 

des professionnels de 
la santé, responsables 

d'associations (Aides 

Atlantique, Amitié 

Sida) qui porteront 

témoignage de ·leurs 

actions, évoqueront 

les problèmes posés et 
échangeront leur point 

de vue sur les solu­
tions à expérimenter. 

Part du bu~t de l'Education Nationale dans le PIB 
Ce tableau montre que la part de /'Education nationale dans le produit intérieur 
brut est en baisse depuis deux ans, et pratiquement égale à ce qu 'elk était il y a 
dix ans. Ce qui ramène à leur véritable proportion tous les dicours entendus depuis 
sur la «priorité» officiellementaccorcUe à l'investissement lducatif. Celle-
3,7 ci exigerait, 
·3, comme les 

3, 

~. 

Prévisions PIB pour 1994 et 1995, projet de loi defiannœs pour k budget de l '&Juca­
tion nationale en 1995. 

communis­
tes le pro­
posent, d 'y 
consacrer 
S % des 
richesses 
produites 
chaque 
annie en 
France. 
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5 O/o FÊTES DE FIN D'ANNÉE : OFFREZ UN LI.VIE 
· de réduction 
à tout porteur de 

cette annonce 

AU LIVRE OUVERT : 21 Rue du Calvaire Nantes 
• Grand choix de Livres d'Art, de Romans 

jusqu'au • Un rayon Spécialisé dans la Littérature pour les Enfants et ia Jeunesse 

31 décembre 1994 
• Des livres pour tous les âges, tous les goûts. 
Une ambiance amicale, une équipe compétente pour vous conseiller et vous guider toute l'année. 

Quelques âtres récents 

La.üa (La honte), c'est le drame 
d'une famille hindoue prise au 
piège de l'histoire du Bengale. 

Chacun des membres de la 
làmiUe Dana vit d'une manière 

·différente les atrocités que les 
Musulmans sectaires, à travers 
tout le pays, commettent su.r la 
communauté hindoue. Le père 
refuse obstinément l'exil, la 
mère, faute de pouvoir fuir, se 
mure dans le silence, le fils pro­
fondément déçu dans ses convic­
tions ne rêve plus que vengeance. 
Maya, la fille, belle et char­
mante, ne demande qu'à vivre 
aimée de ses amis musulmans, 
mais en fin de compte c'est elle 
qui mourra de cette obstination 
à vouloir abattre les frontières. 

On imagine aisément que ce 
roman-témoignage, 6crit dans 
l'urgence et 1'6motion, pour s'Qe­
ver contre toute religion et tout 
sectarisme, aurait en d'autres 
lieux et d'autres temps, conduit 
son auteur au bQcher. On com­
prend beaucoup moins qu'il ait 
pu, de nos jours et dans un pays ' 
démocratique, lui wloir une mise 
au ban de la société, assortie de 
menaces de mon. 

Les Pastagums reçoivent une 
lettre expédiée par des corres­
pondants mystérieux qui désirent 
venir visiter leur école. Dans le 
plus grand secret, tous se met­
tent au travail pour accueillir 
dignement ces hôtes. Mais les 
correspondants sont loin de res­
sembler à ceux qu'ils avaient pu 
imaginer... (7/10 ans). 

• Mon cher Jéme,fussia-vous 
proph~te-on ne croira pas 
'1J4jourd 'hui en votre prophétie • 

Jules Verne, en cette année 
1863, rangea pour toujours Pllrls 
au XX• si~clc, au moment 
même où la publication de 
Cinq Semaines en ballon inau­
gurait la suite ininterrompue de 
succès littéraires qui firent de lui, 
dit-on souvent, le créateur du 
roman d'anticipation et le propa­
gateur optimiste des merveilles 
de la science moderne. 

Jules Verne révèle pleinement 
sa dimension de romancier dans 
ce conte noir qui fourmille 
d'informa1ions savoureuses sur la 
société et la culture de son temps, 

TIRAGE TOMBOLA DE LA SECTION 
DE SAINT-SÉBASTIEN-SUR-LOIRE 1993 

Lot n° 1 - Ariel SABRINA n° 557 Lot n° 14 - VISONNEAU René n° 453 : 
gagne : un barbecue électrique Décoration aliments 
Lot n° 2 - LETlITOU (cellule Lu) n° 661 Lot n° 15 - BERGEON Huguette (La 
gagne : un jeu électronique Gamboy Regripière) n° 589 : un petit sac à main 
Lot n° 3 - LETUTOU (cellule Le Pallet) Lot n° 16- LAURENT Jocelyne n° 559 : 
n° 477 : un balai Bissel une petite radio 
Lot n° 4 - Martine TROCOURT n° 536 : Lot n° 17 - MIHEL Germaine (Dallidet) 
un fer à repasser de voyage n° 457 : une cuillère à glace 
Lot n° 5 - Jean BRIAND n° 53~ : une Lot n° 18 - PLENOIS Gisèle (Dallidet) 
yaourtière n° 545 : un vase enfant 
Lot n° 6 - Jean BRIAND (cellule Noblet) Lot n° 19 - BREGEON Huguette (La 
n° 394 : un aquarium de fleurs Regripièrefn° 590 : un petit vase blanc­
Lot n° 7 - René VISONNEAU (cellule bleu 
Dallidet) n° 6<J7 : un appareil photo Lot n° 20 - LEVESQUE (Dallidet) 
Lot n° 8 - FLEURISSON (cellule Chassé n° 503 : disque 45 tours 
Vertou) n° 176 : décoratioq aliments Lot n° 21 - VIOLAIN Laurent n° 606 : 
Lot n° 9 - PALARIC n° 560 : un petit un petit vase terre cuite 
chien en peluche Lot n° 22 - CHEMIN Thierry (Dallidet) 
Lot n° 10 - BILLEY (Dallidet) n° 461 : n° 451 : une coupe de cheveux 
6 assiettes à dessert Lot n° 23 - PLENOIS Gisèle (Dallidet) 
Lot n° 11 - MARION (Vertou centre) n° 542 : œuvres· de Tolstoï 
n° 189 : un petit sac bandoulière Lot n° 24 - ADVENARD Martine 
Lot n° 12 - VIOLAIN Laurent n° 6i8 : n° 532 : lot de livres pour enfants . 
une petite poubelle de table Lot n° 25 - GARNIER (Chassé Vertou) 
Lot n° 13 - FLEURISSON (cellule n° 178 : un bracelet 
Chassé Vertou) n° 712 : une poubelle de Lot n° 26 - CHEVALIER Marylène 
table n° 475 : une bague 

Les lots seront à retirer à la fête de Nantes et de litgglo le dimanche 4 décembre. 
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autant que de visions fulguran­
tes sur les sociétés urbaines de 
notre époque. 

~ 

MADELEINE RIFFAUD 
On l'appelait Rainer 

Document rare pour le cin­
quantième anniversaire de la 
libération de Paris, ces pages 
écrites dans le combat et la pri­
son nous font découvrir une jeu­
nesse qui n'avait pas vingt ans 
lors du débarquement allié en 
Normandie et pouvait à la fois 
mener la lutte armée, tenir bon 
sous la torture, écrire des poè­
mes et aussi des lettres d'amour. 

Il est plus de vingt et une heu· 
res ce jour-là lorsque les Pasta­
gums se lèvent car une expé­
rience va ~Ire tentée. Selon des 
chercheurs, les élèves appren­
draient mieux la nuit ! Mais 
conune pas un Pastagum ne se 
sent l'âme d'un cobaye, la rébel­
lion s'organise avec squelettes et 
montres cauchemardesques . .. 
(pour la jeunesse 7110 ans) 

UN LIVRE 
ENCYCWPEDIQUE 

SUR LE SIDA 
Voici un ouvrage clair, direct 

et ~bjcctif qui, par une extraor­
dinaire variété de documents, 
imagerie médicale, photos de 
presse, cartes, portraits, témoi­
gnages, citations, nous fait 
découvrir tous les aspects de 
l'épidl!mie afin de mieux la com­
prendre. (En direction des 
jeunes). 

UM t11•1111,1 •I • < °'' ~ ,;i jit 1 '• •••,. 

Le sida , 
ConMitN, 

Co!npftflCln, 
Aair 

Pour les fêtes de fin d'année 

PROFITEZ DES PRIX DE VINS 
DE TRÈS GRANDES QUALI'IÉ 
directement du producteur à la Fédération 

ACTUELLEMENT DISPONIBLE MILLFsIME PRIX UNITAIRE 

ST EMILION/GRAND CRU 
CLASSE 
Réserve Madame Dubois 
2• vin du Château Bel Air 
l"' grand cru classt 

ST FSI'HEPHE DE CAWN 
2• vin du Château Calon Ségur 

CHATEAU MARGAUX 
Saint-Exupéry 

CHAMPAGNE GIRAUD 
euvœ de tradition brut 
euvœ de ~serve 

BEAUJOLAIS 
MORGON 

1988 

1989 

1992 
1993 

PROCHAINEMENT : de nouwaux grands crus : 
Du BORDEAUX - Du SANCERRE - Du CHABLIS 

HUITRF.S POUR LES RÉVEILLONS : 

73,00 F 

So,oè> F 

98,00 F 

90,00 F 
100,00 F 

35,00 F 
40,00 F 

Des huîtres de \\:ndée : N° 3 140 F la bourriche de 100 - N° 4 125 F la bourriche de 100 
(Dernier délai pour les commandes mardi 20 décembre) 

Renseignez-vous, el passez vos commandes auprès dt Roger Chevalier au stand dt la Fédéra­
tion à la Rte de Nantes et de l'A1œlo ou en téléphonant au 40.89.71.28. 



LA VIE DU PARTI 

Se donner les moyens de nos ambitions 

Notre Parti est mainte­
nant engagé dans la cam­
pagne des élections prési­
dentielles. Mettre des for­
ces en marche pour faire 
du vote communiste un 
pôle de rassemblement 
pour que la gauche soit 
bien la gauche, tel est 
l'enjeu. Nécessairement, à 
l'heure où tant de forces 

politiques s'enlisent dans 
des affaires mettant en 
cause leur financement, 
donner à la seule force qui 
tire ses ressources pour 
l'essentiel des cotisations 
de ses adhérents, de la 
souscription populaire et 
du reversement des 
indemnités de ses élus, 
des moyens de développe­
ment de son activité, 
représente une question 
d'importance. 

Pour avoir déjà alerté 
les communistes, mais 
aussi nos amis lecteurs 
des NOUVELLES, la 
bataille financière du 
P.C.F. n'est pas définitive­
ment acquise. Il y a des 
possibilités de déploie­
ment de notre activité 
politique. S.'atteler à la 

collecte des cotisations 
des adhérents, à leur 
re\ICrsement à la Section, 
à la Fédération, s'adresser 
aux gens, afin de sollici­
ter leur versement à la 
souscription : cela s'orga­
nise. Aussi, compte-tenu 
des besoins de notre fédé­
ration, pour assurer son 
fonctionnement, pour lui 
permettre de faire face 
aux prochaines échéances 
politiques, cette question 
de la bataille financière 
doit inciter chacune et 
chacun à réfléchir à son 
engagement personnel. 

Les 3 et 4 décembre, le 
banquet fédéral et la tète 
de Nantes et de li\gglo., 
représenteront un moment 
fort de notre bataille poli­
tique. La participation 

d'un nombre important de 
gens, conditionne le suc­

. cès politique de nos initia­
tives et peut permettre de 
donner de l'élan à l'enga­
gement militant et à 
!'.investissement de chaque 
cellule. Ces deux initiati­
ves, les premières dans 
notre départementau 
début de la bataille des 
présidentielles, peuvent 
être l'occasion de redi­
mensionner notre bataille 
financière en ne perdant 
pas de vue les enjeux poli­
tiques qu'elle sous-entend. 
L'apport de chaque cel­
lule, militant communiste 
ou sympathisant de notre 
parti est décisif. 

Yann VINCE 
Thésorier fédéral 

SOUSCRIPTION PE~NTE 

MEMBRES DU COMITÉ 
FÉDÉRAL 

Joël CORPARD 200 F -
Serge DOUSSIN 100 F -
Jean-Luc PLUMELET 
150 F - Gabriel ROCHER 
200 F - Guy TEXIER 600 F. 

ELUS 
COMMUNISTF.S 

Saint-Nazaire : Maurice 
ROCHER 400 F. 

SECTION DE 
NANTES 

Dons des cellules. - C. D. H. 
cellule CASANOVA 500 F -
Cellule et adhérents de la cel­
lule FRACHON 2 000 F -
Cellule TURPIN BRElL 
1 000 . - Cellule LE PAIH 
600 F - C.D.H. LE PAIH 
1 000 F - Cellule MOQUET 
500 F - C.D.H. THOREZ 
Boissière 400 F - Cellule 
LANGEVIN C.H.R. 300 F 

Cellule CHAUVIN 
1000 F. 
Membres du Comité de 
Section. Claudine 

Point arrêté au 22 novembre 1994 
DURAND 200 F - Jacque­
line GOUILLARD 100 F -
Gisèle JOUATTE 50 F. 

~rsements sur listes. -
Anonyme 200 F - Cellule 
LE PAilI : Georges VINET 
60 F - R. DURAT 10 F -
Henri GOIC 300 F - Cellule 
COUTANT : M. LORAN­
CES 10 F - M. GUILLO­
TON 10 F - Cellule 
MOQUET Anne 150 F -
Jeannine TROUILLARD 
100 F - M. LE JONCOUR 
40 F - Lucien MORIN, vété­
ran : 100 F. 

SECTION DE 
SAINT-NAZAIRE 

Dons des cellules. - Cellule 
de la MÉCANIQUE : 800 F. 
Membres du Comité de 
Section. - Christian GUI­
BEIU 100 F. 
~rsements sur listes. - Pciu­
lette MERANO, vété­
ran : 200 F - Cellule de 
PENHOET : Andrée et 
Roger MINIER 250 F. 

SECTION DE 
LA BRIÈRE 

Dons des cellules. - Initiative 
cellule de DONGES : 
2 500 F - cellule Julian 
GRIMAU, Saint-Joachim : 
2 500 F - Thé dansant, cel­
lule de MONTOIR : 
1 cn5 F - C.D.H. cellule de 
SAINT JOACHIM : 
2 000 F. 
Membres du Comité de 
Section. - Pierre MAR­
CHAND 300 F. 

SECTION DE 
LA BASSE-LOIRE 

La section, pour les Euro­
péennes : 6 250 F. 
Membres du Comité de 
Section. Jérémie 
HUGUET 200 F. 

SECTION 
REZÉ-SUD LOIRE 

Membres du Comité. de 
Section. - Vincent LUCAS 
150 F .. 

SECTION 
SAINT-HERBLAIN 

GESVRES ET CENS 
Dons des cellules. - Cellule 
COMMUNE DE PARIS : 
1 000 F - FRIGÉCRÈME 
20 F - S.F.C.M.M. 245 F. 

Membres du Comité de 
Section. - Jean-Man: BEAU­
VAIS 100 F - Jacques LE 
CŒUR ~OO F - Anonyme 
100 F. 

\\lrsements sur listes. - J.M. 
CASABURI 200 F - cellulé 
VIAUD-KURON : Claude 
FRIOUX 200 F. 

SECTION DU 
VAL DE LOIRE 

La section : 2 500 F. 

SECTION DU 
PAYS DE REI'Z 

Membres du Comité de 
Section. - Paul LEGE, vété­
ran: 250 F. 

\\!rsements sur listes. - M. 
SURRY 100 F. 

UTILISER. LE DR.OIT DE VCYrE 
Près de 3 millions de per­

sonnes ne sont pas inscrites 
sur les listes électorales. 

Ce phénomène touche en 
priorité les quartiers populai­
res des villes, les H.L.M . 
des cités périphériques et la 
population des ouvriers, des 
employés, dont le pourcen­
tage d' inscrits est nettement 
inférieur à celui des cadres 
supérieurs, professions libé-

raies et patrons de l'industrie 
ou du commerce. A la veille 
de deux échéances importan­
tes, qu'il s'agisse de l'élection 
présidentielle ou des munici­
pales du mois de juin, leurs 
enjeux, sous des formes dif­
férentes, intéressent l'ensem­
ble des citoyens. 

La voix de millions de 
femmes et d'hommes, celle 
des jeunes qui ne supportent 

plus la dégradation de la 
société, la détérioration de 
leurs conditions de vie et qui 
aspirent à un changement 
réel, doit s'exprimer. 

Nous connaissons tous 
<dans notre fumille, parmi nos 
·collègues de travail, voisins, 
amis, jeunes, atteignant leur 
majorité avant le 28 février 
1995, des électeurs poten­
.tiels. Surtout qu'avec les 

licenciements, les délocalisa­
tions, qui entraînent des 
déménagements, l'inscrip­
tion, bien qu'obligatoire n'est 
pas automatique. Il nous 
reste un mois pour engager le 
dialogue sur ce point. Ne 
perdons pas de temps, et fai­
sons en sorte qu'aucune voix 
ne manque à Robert Hue le 
23 avril et que barrage soit 
fait à la droite dans les muni­
cipalités du pays. 

POUR S'INSCRIRE SUR LES LISTES ÉLECTORALES 
Toutes les mairies reçoi­

vent les nouvelles inscrip­
tions jusqu'au 31 décembre 
1994. 

Sont concernées toutes 
les personnes Agées de 18 
ans et plus avant le 28 
février 1995. 

Pour s'inscrire, il faut 
justirier de son identité et 

de sa nationalité française 
(carte nationale d'identité, 
livret de famille, livret mili­
taire, décret de naturalisa­
tion ou toute autre pièce 
officielle) et de son attache 
avec la commune : justifier 
son domicile principal dans 
la commune (quittance de 
loyer, d'électricité) ou y 

posséder une résidence 
depuis au moins le ter sep­
tembre 1994, ou encore y 
avoir la qualité de contri­
buable au titre d'une des 
contributions directes 
communales. 

S'il ne peut se déplacer 
(maladie, infirmité), le nou­
vel électeur peut, en justi-

fiant son impossibilité, se 
faire Inscrire soit par cor­
respondance en envoyant 
les pièces justificatives (ou 
leurs photocopies) sous pli 
recommandé, soit par pro­
curation donnée à une per­
sonne de son choix dûment 
mandatée qui effectuera la 
démarche à sa place. 

LA VENTE DE MASSE 
DE L'HUMA -DIMANCHE 
DU 17 AU 21 NOVEMBRE 

2 675 exemplaires 
C'est le nombre 

D'HUMANITÉ­
DIMANCHE diffusés par 
152 cellules à travers notre 
département durant le 
week-end du 27 au 20 
novembre. 

Dans les quatre coins 
du Département, les mili­
tants communistes ont été 
à la rencontre des salariés 
et des gens. Partout, ils 
ont été surpris par la qua­
lité de l'accueil et par le 
besoin de débattre. 

Dans la Basse-Loire où 
le nombre <l'HUMANITE 
commandé par les cellu­
les, dépassait le nombre 
d'adhérents au Parti, nous 
avons suivi la diffusion de 
ce numéro exceptionnel 
du journal. 

Dès vendredi, les diffu­
seurs étaient présents aux 
portes de BERYLCOO où 
6 numéros étaient diffu­
sés. Non loin de là, à la 
Centrale de Cordemais, 
20 exemplaires étaient 
vendus en l'espace de 
quelques heures. Cela 
était de bonne augure 
pour la suite du week-end. 

Devant les différentes 
Supérettes de Couëron, 

les militants communistes 
étaient présents dès le 
samedi. Un accueil cha­
leureux, une discussion 
passionnée et une diffu­
sion régulière comme 
devant le Super U de la 
Chabossière où 10 exem­
plaires étaient diffusés. 

· Le Dimanche matin, 
sur le marché de Basse­
Indre, la discussion allait 
bon train et 19 journaux 
étaient diffusés. Dans le 
centre de Couëron, la 

. situation était identique, 
comme à Savenay devant 
le P.M.U. 

Dans la quasi-totalité 
des localités de la Basse­
Loire, durant 3 jours, ce 
sont plusieurs dizaines de 
communistes qui ont par 
des initiatives publiques et 
par des portes à portes, été 
à la rencontre des gens, et 
ainsi lancé en grande la 
campagne électorale. Il y 
a aujourd'hui, disaient-ils, 
unanimes, une grande 
attente de débat de la part 
des gens et un regard nou­
veau sur le Parti Commu­
niste Français qui peut 
transformer les schémas 
politiques actuels. 

NECROLOGIE 
Nous venons d'apprendre le décès du père de notre 

camarade Monique Gerbe. 
La section de Nantes, la Fédération, Les Nouvelles 

de Loire-Atlantique, adressent à Monique et René leurs 
sincères condoléances et les assurent de toute leur ~mpa­
thie et de leur solidarité dans ces moments difficiles. 

Suite à une longue maladie, notre camarade Joseph 
Maindron, vient de nous quitter. 

Engagé dans le mouvement syndical à la C.G.T., dans 
le milieu associatif à la C.N.L., Joseph était également 
un communiste convaincu, à la section de Saint-Herblain, 
Gesvres et. Cens. 

. . Attaché à ses idées et fier d'être dans la lutte auprès 
de ses nombreux camarades, il laisse à tous, le souvenir 
d'un militant actif et dévoué. · 

Nous adressons à sa famille, les plus sincères condo­
léances et leur témoignons de notre plus grande 
solidarité. 
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DF.S CADEAUX POUR TOUS LF.S GOUTS 
L'année 1994 se termine et, comme 

les précédentes, elle n'échappe pas aux 
traditionnelles• fêtes de fin d'année». 
C'est la période des réveillons, des 
réceptions familiales. 

C'est la période des cadeaux, et des 
millions d'enfants seront en extase 
deYBDt les jou~ déposés dans les sabots 
et souliers, et cela, sous l'œil amusé des 
parents ou du grand-frère et de la 
grande-sœur qui .c n'y croient plus ». 

Si Noël fait la joie des petits, il n'en 
reste pas moins que les grandes person­
nes sont aussi sensibles à la coutume 
des cadeaux, quelle que soit leur valeur. 
Autant de joie se lit dans les regards, 
qu'il s'agisse d'offrir ou de recevoir. 

Amis lecteurs, nous nous permettons ·. 
de vous guider dans votre choix, en 
vous conseillant d'aller chez les annon­
ceurs des • Nouvelles de Loire­
Atlantique ». I.e meilleur accueil vous 
sera réservé. Et joyeux Noël à tous! 

NOËL ••• OFFREZ cc UTILE »' ! 
• PULL • ROBE DE CHAMBRE • PYJAMA 

• CHEMISE • CRAVATE • ECHARPE 
... LA CHEMISERIE DE L:HOMME .•. ET DES SPORTIFS I 

Rayon grandes tailles 

ROYAL-HOUSE 
25, av. de 11 Républlque, SAINT-NAZAIRE. TéL 40.22.46.69 

LE MEILLEUR RAPPORT PRIX-QUALITÉ 

· GILRADIO S.A. 
JJ, AHllllf M i.1t1,.t .... 

•"""' ~2 ST ttAZAJa4 <*•11 
TEL : 40.21.S0.50. 

Pour une soirée ou 

unweek·end 

NOUVEAU! 

GRAND CHOIX DE CASSEnES VIDÉO 
• WALT DISNEY 
- TERMINATOR Il 
- MONDIAL DE l:AUTOMOSILE 92 
ETC ••• 

PLUS DE iOO TITRES EN RAYON 
ET SUR COMMANDE 

UN CHOIX PERMANENT DE 
1 . PLUS DE 4 000 COMPACT-DISC EN MAGASIN ••• 

PLAISIR D'OFFRIR ••• 
GAI 1 UTILE t INATTENDU t 

VOUS TROUVEREZ 
DES TAS 

D'IDEES CADEAUX 
• 11 

MAISON DU RIDEAU 
41, rue d• I• Paix· SAINT-NAZAIRE 

Tél. 40.22.43.07 

CUIS INES 

SCHMIDT 
Alain Grego[re · 48, Bd Victor Hugo · 

SAINT NAZAIRE 
40.66.33.64 
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